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L e cours d u mardi a été consacré à l 'é tude de l 'algèbre de Lie L de tous 

les champs de vecteurs d 'une variété différentiable. C e cours a consti tué l 'un 

des volets d 'une é tude systématique et compara t ive des qua t re algèbres de 

Lie infinies classiques d 'Elie C a r t a n auxquelles on t déjà été consacrés deux 

cours antér ieurs . Le but pr incipal visé était la dé te rmina t ion des déformat ions 

formelles différentiables de l 'algèbre de Lie L. L 'analyse de ces déformat ions 

procède de la cohomologie de Cheval ley-Eilenberg de l 'algèbre de Lie L, 

c 'est-à-dire de la cohomologie à valeurs dans l 'algèbre de Lie el le-même 

déterminée par la représentat ion adjointe. O n note H p (L ; L) le p e -espace de 

cohomologie cor respondant . 

E n dimension 1, les 1-cocycles sont les dérivations de l 'algèbre de Lie. O n 

sait, d 'après Takens , que toutes ces dérivations sont intérieures, c 'est-à-dire 

que H 1 ( L ; L ) = {0}. E n élargissant ce cadre , on a p rocédé par une 

mé thode directe à l 'étude des 1-cochaînes de L à cobords m-différentiables 

(m ≧ 1) et on a m o n t r é que ces 1-cochaînes sont exactement définies pa r 

les opéra teurs différentiels d 'ordre m. C e résultat , qui est une généralisation 

du théorème de Takens et qui l 'entraîne effectivement c o m m e corollaire, 

s'est révélé nécessaire à l 'étude des équivalences en t re déformat ions . 

E n dimension supér ieure à 1, on s'est réduit à la cohomologie différentiable. 

U n théorème général permet d 'en déduire l 'analyse de la cohomologie locale 

de L. O n a d 'abord m o n t r é d i rec tement que la cohomologie 1-différentiable 

de l 'algèbre de Lie L est toujours triviale. O n a p u en déduire , pa r un p rocédé 

original de récur rence basé sur des calculs u n peu lourds , la trivialité de la 

cohomologie m-différenciable de L pour tout entier m ≧ 1. 

Ce résultat et ceux qui s'en déduisent ont été obtenus, r écemment et indé-

pendammen t , pa r Shiga à par t i r d 'une mé thode fort sophist iquée s 'appuyant 

sur les approches de Ge l fand-Fuks et de Losik. L e c h a m p d 'applicat ion de 

notre mé thode appara î t différent de celui de Shiga. E n part iculier no t re 
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mé thode et les calculs élaborés correspondants permet t ron t , dans u n p rocha in 

cours , l 'analyse des déformat ions des algèbres de Lie associées à un feuille-

tage. 

O n est ainsi pa rvenu à établir l ' important théorème suivant : toutes les 

déformations formelles différentiables de l'algèbre de Lie L sont différentia-

blement triviales. 

U n e dernière par t ie du cours a été consacrée à l 'établissement des pro-

priétés des idéaux de l'algèbre de Lie L (propriétés qui sont communes aux 

qua t re algèbres de Lie infinies classiques) : en part iculier tous ces idéaux sont 

semi-simples et de dimension infinie, aucun idéal non trivial n ' admet u n idéal 

supplémentai re . C o m m e dans les autres cas, l 'é tude générale de ces idéaux 

repose la rgement sur ce que nous avons n o m m é u n l e m m e principal , l emme 

qui p r e n d ici la forme la plus complexe des qua t re cas envisagés. 

L e cours du Mercredi a por té sur la géométrie des transformations cano-

niques. O n sait l ' importance de ces t ransformat ions en Mécan ique Analy t ique 

et Phys ique Théor ique , mais on doit no ter que la quasi-totali té des t ra i tements 

classiques concernan t les t ransformat ions canoniques se limite aux systèmes 

à liaisons indépendantes du temps et se révèlent locaux et non intr insèques, 

alors que le rôle du groupe (de dimension infinie) des t ransformat ions cano-

niques n'est p le inement intelligible que dans u n contexte global. 

L e bu t de ce cours a donc été l 'é laborat ion d 'une théorie globale des 

t ransformat ions canoniques . E tan t donné u n système dynamique classique 

à liaisons pouvan t dépendre du temps, la géométr ie du système est naturel le-

m e n t décri te pa r u n e variété de contact W , mun ie d 'une project ion t empo-

relle t. O n en dédui t q u e W admet u n e s t ructure (W, A , t) de variété cano-

nique admet t an t u n e 2-forme F . P o u r u n e telle s t ructure t et le 2-tenseur A 

vérifient au sens des crochets de Schouten : 

Ce t te not ion de variété canonique a été in t rodui te et é tudiée dans un cours 

antér ieur . U n e t ransformat ion canonique appara î t ici c o m m e un au tomor-

phisme de la s t ructure canonique définie pa r A et t. L a variété W admet 

u n c h a m p de vecteurs E caractérisé p a r 

[Λ, t] = 0 [Λ, Λ] = 0. 

i (E) dt = 1 i (E) F = 0. 
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L'act ion d 'une t ransformat ion canonique sur F et E joue, p o u r la Méca -

nique , u n rôle fondamenta l . Si H est l 'hamil tonien du système, les mouvements 

sont définis en fonct ion du temps p a r les courbes intégrales du champ de 

vecteurs : 

X = E + [Λ, H ] . 

Après avoir introdui t ces not ions, o n a été condui t à é tudier la d -cohomo-

logie associée au feuilletage de la variété canonique e t à analyser les algèbres 

de Lie et les groupes qui apparaissent na ture l lement : g roupe des transfor-

mat ions conformes canoniques , groupes des t ransformat ions canoniques 

et canoniques exactes, au sens de la d-cohomologie . O n a établi (ce qui 

semble à peu près inconnu) que le plus g rand groupe d ' invar iance des 

équat ions d 'Hami l ton est non pas le groupe des t ransformat ions canoniques 

exactes, mais le groupe des transformations homothétiques canoniques exactes. 

Ceci explique en part iculier u n résultat de V . Arnold . 

L a dernière par t ie du cours a été consacrée à l 'analyse de sous-groupes 

connexes pa r arcs différentiables p a r morceaux des groupes précédents . O n 

a m o n t r é en part iculier que le g roupe connexe des t ransformat ions cano-

niques exactes est invar iant dans le g roupe des t ransformat ions homothé t iques 

canoniques . O n a mis enfin en évidence, en utilisant certaines des techniques 

de A . Banyaga, l ' impor tance d 'un sous-groupe invar iant ̶ noté Can c* (W) ̶ 

qui contient en part icul ier le groupe des commuta teu r s du groupe connexe 

des t ransformat ions canoniques de la variété. 

A . L . 
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